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ALLARD & LANCTOT
AVOCATS.

Bureau rue du Roi, en fuco du
Pare Royal.

suivront les circuits de Richelieu,

Suivreortbior et Yamasku.

s'occupent de collections, règloments

pocour do faillites, etc.

Sorel, Juin 1905,—a

Duhamel & Richard,
NOTAIRES et COMMISSAIRES, C. 8.

gd’: cos eur la vie
Ageutsd’ussuran et contre le feu.

Bureau 2 St-Ours et 2 St-Roch.

Auvsi à Ste Victoire, le mercredi.

16 Septembre 1904.—a

J. B. I. Lafreniére,
NOTAIRE,

Agent d Assurance maritime, contro

lo fou et surla vie,

Burenu :—Bétisso de la Banque d’Ho

cholaga.

Coin des ruesGoorge ot Roi.

Sorel, P. Q.
for mai [903.—a

J.B. PAUZE & CIE
Entrepreneurs Généraux,

70 ST-JACQUES.

MONTREAL.
Bell Tel, Main 2951.

7 Déc. 1905.—a
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7 Dr). B. R- TELMOSSE-
MÉDECIN-VÉTÉRINAIRE

Diplomé de l'Université Laval*de
Montréal,

152 Rue Sophie—Sorels -,

 

Burenux de campagne:
A St-Aimé, “le maidi.
A Pierreville, levendredi,

BellTel. No':152+
Sorel, 23 juin 1906.—a ‘
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MOULINS+VENDRE
Le magnifique MouLIN DUGALYET,.

“i ROSE SL 0

situé à St-David, sur. la” Riviére

David, coutenaut
aCEE

MoULIN À FARINE,

MOULIN À SOIER,
— €

MOULIN ÀCARDES,
-

 

a
.FouLON, PressE, ête.‘ef

S’adresserà

C. J. C. WURTELE;avocat, …:
ANA

15 Sept.-1908;<=8ta;  

{que lou ne permette pas de tuer
plus de caribou “d'orignal et de che- | ° : av

‘tout cœur les intentions du ministre

| des amendes sont imposées, parties

| veisée à l'association ou alocataire

: [chasser OU TUER tous animaux
"| brotégés par cette section, et qui
‘causent ou menacent de ‘causer des

| ou'itobilières.

'| de tues le grosgibier du moyen de

{peutpes établir:une iooncesur:toue
“lesfueile, Te comitérecommande :
1: Quela pé:Session de füsils ou

“SOREL.| 2

dé‘la éhasse et de la ‘pêche devront
intéresser uñ grand nombre de uos
lecteurs et nous les publions inté—

gralement.

"RÉSOLUTION DU-COMITÉ DU GIBIER
A POIL ’

“Le comité approuve de tont cœur
l’intention de l’Honorable Ministre
de créer un systdme efficace de gar.

de chasse et d’augmeuter la primo
pour la chasse au loup.

“Le comité recommande aussi :
“Que la division de la province en
zones l et 2 soit abolie, excepté
quand les conditions climatériques
uécessiterunt des règlements diffé—
rentsau nord de la hauteur des
terres.

“Qu’il n’y ait aucun changement
de fuit daus lu saison de chasse de
Vorigual et que la méine période que
celle déjà établie pour la partie de
la province qu’un appelle zone No 1
suit établie pour toute la province.

“Que la saison de chasse pourle
caribou soit fixée pour toute la pro-
vince toute entière, du ler septem-
bre au 31 décembre.
“Que le saison de chasse pour le

chevreuil, dans la partie connue
sous le nom de zone No 2, soit la

même que celle qui existe actuelle-
ment pour la zône No 1. ; qu'aucun
chaugement ne suit fait pour la par-
tie de la province counue sous le

vom de zone No 1, et que lo minis-

tre soit autorisé par la loi à raccour-
oir ou à &boliria saison de chasse
dans certains districts de la provin-

ce, suivant qu’il sera nécessaire par
suite de In rarcté du gibier, dans ce,

districts.

“Qu’ausun permis de chasse ne
soit délivré en dehors de la saison,
pour quelque raison quece soit, et

vrauil que le nombre qui estactuel.
lement permis par la loi.

“Qu’une licence de chasse de 825,
soitimposée à tous les non-résidents,
qu’ils soient ou \non membres de
clubs incorporés, ou qu’ils soient lo-
‘cataires de territoire de chusse.

“Que la pénalité imposée pour les
infractions à la loi soit fortement
‘augmentée, eb quedans le cas où

de ses amendes soieut retenues par
le gouvernement, sauf quand des

poursuites sont intentées par des as-

sociations de protection ou par des
locataires de territoires ; dans ce

dernier cas l'amenda devant être

qui.poirsuit.
“Que les mots‘’ou tuer” soient

rayés dans Ja section 1401 de ‘la loi
actuelle qui se lit aujourd'hui com-
Mmegui
… “’Les propriétaires. possesseurs ou
fermiers, peuvent en aucun temps

dommages aux propriétés-mobilières

= *Qu’ilsoit’interdit:de chasser ou

“jack:lights.” :

RESOLUTIONS DUXCOMITE,DUSGIBIER
EU À PLUNES

1o..Queoi legouvernement no

atitres objets pour.tueret chasserle.
gibier en temps défendu, seraprise

odiepleive“primafacie”or'suf:.Araipormgie-dinioiterune
poursuite contre’la‘ personne qui‘ Jes

pougdiin. 103: ’ [I ; wi ode

Que. Jewfusils.-d'un:calibre: Sd hrCA at el Ent Anas g LaRY st, ou 2 Nel LE

~1 plusgros'quele:No 8-ainei-que les:
ane a Lo. pt 4 oy ‘ = sup 7 4

 

 

 

  

bateaux à voiles, à vapeur ou autre
pouvoir moteur.

40. Que la veute ou l'achat de lu
bécasse suit prohibés de même la
veute ou l'achat de la perdrix, jus-
qu’en 1908.

‘50. Pour ce qui se rapporte à la
perdrix et à la bécnase, le comité
propose qua la possession d'un ou

plusieurs de ces oiseaux qui auraient
été tués illégalement, constituers

une offense passible d’uno amende

de $5, pour la première offenso et
de pus woina de SLOU pour la deux-
ième offense.

Go. La chasse du canard au prin-
temps est complètement défendue.

Et sur proposition de M. E. M,
UD. Chambers, appuyé par le Dr
Finuie, il a été résolu que :

o“Le Congrès de Chasse et de l’êche
exprime su haute approbation de

l’actè adopté par le congrès améri-
cain le 25 wai 1900 «Lt connu sous

le nom d’'Acte Lacey. Cet unete pro-

hibe, sous peino de coutiscation du

gibier et d'emprisonnement dee dé-
linquants l'introduction dans un des
Etats-Unis, de poisson, de gibier,

de fourrure ou d'aunimaux à four-

rure qui nuraient été tués ou uche-

tés en violation des lois d’un autre

Ltat.

‘Le Congrès da Chasse et de Pô-
che estime, qu'il serait au béné-
fice mutuel de cette province, des

proviuces voisines ut den litats voi.

sing d'adopter une politique commu.
ue et des lois réciproques sur les
questions de la chasse et de la pêche,
Dans ce but, le ministre de In Colo-

nisation, des Mines et des Pâcheries

de la province de Québ:c pourrait,

s’il le juge à propos, ouvrir des né-
gociations", :

LES SALMONIDES

lo. Que ce comité approuve de

telles qu’il les à expriméos au sujet
de la mise en vigueur de la loi et à
la condamnation prokhibant l'usage
des explosifs «t des seiues et pres-
crivant l’emprisonnement dans cer-
tains cas pour les infractions à la
loi. .

20. Que ce comité recommande

l'imposition dus pénalités sévères

pour le cas d’infraction aux lois et

recommande de plus qu'aucun per-

«is de seine ne soit donné pour les

eaux.où la truite et la ouananiche
existent.

Ce comité accueillera avec plaisir

toute décision tendant à limiter la
quantité ou le poids de poisson qu’il

est permis à un pêcheur de prendre
chaque jour.
Que le minimum des pénalités à

imposer pour la pêche illégale de la
truite ou de la ouanauche notamment
ou moyen de seines, des dards, de

lignes dormantes,etc, soit, première

offense $10.et la coufiscation des en-
gius ; pour la deuxième offense $50
et pour la 3ème offense l’emprison-
neat, sans option d'amende. Et
que les membres des clubs violant
ces provisions duvront être exclus
des clubs.”

 

 

RALES. SYBILLANTS D'ESTO-
MACS

Signifient que la maladio est pro-
fondément ancrée. Retarder est dan-
goreux.Toutes los inflammations se-

vront-calméès en unjour parl’applica-
tion do Nerviline. Elle pénètre à tra-
vers la peau, soulage l'inflammation
ot empêche ainsi de sérieuses consé-
quonces. Pour mal de gorge, estomuc
faible,, tendance aux. rhumes pas do
prescription n'est moilleure quo Ner-
viline de Polson Pourprèsde 50 ans
elle a.été le grand: remède de famille ét"

  

 
 

  
slends du Nord-Ouest Canaïion.

OUTE section paire des torres
fédérales dans les provinces

du Manitoba ou du Nord-Ouest, sauf
8 et 26, non résorvée, pout ôtro ins-
Crite par toute personne qui ost l'u-
nique chet’ d'une famille, ou toute
homme âgé de plus de 18 ans, pour
'étondue d'un: quartde section do 160
acres, plus ou moins,

L'inscription pout être faite on
pereonne au bureau local dos torres
pourle district duns lequol In torre
est située, où, silo howmostoador lo
désire, tl pout, sur demande au mi-
nistro do l'Intérieur, Ottawa, au com.
missaire d'immigration, Winnipeg,
ou a l’ugont locul être autorisé à faire
faire l'inscription par quoiqu’un pour
ui.
Le homesteador est obligé do rem.

phr los conditions requises d'après
l'un dos systèmes ci-dossous :

(1) Une vésidonco de six mois au
moins et lu culture de lu terre chaque
année, pendant trois nus.

(2) Si lo père (ou la mèro, si lo
père csL décédé) du homesteadorrési-
de sur uno formo dans lo voisinage
do la terre inscrite, ln condition de
résidence sora remplie si la personne
demoure avcc le pèro ou ln mère.

(3) Si lo colon tient fou ot lieu
surlu terru possédéo pur lui dans lo
voisinugo de son homonstond, lu con-
dition. do résidenco sera remplie par
lo fait do sa résidenco sur la dite terre,

Unavis de six mois par écrit de-
vra être donné au Commissaire dos
terres fédérales à Obtawa, de l’inten-
tion de demander une putento,

W. W. CORY.

Sous-ministre de 1'Intérieur.

4 nofit 1905.—~6m

 

 

Librairie Morency,

ALBÜRT MORENCY, Prop.

RUE AUGUSTA.

VOISIN DU MAGASIN DE VAISSELLE DE

M, JOSEPH MORENCY,Sorel.
 

trouverez tout ce qu’il vous faut
chez le suoussigné. Papier, Encre,
l’lumes, livres d'écoles et de prières,
images, livres de comptes, papier et
enveloppes de toutes sortes.

Tout ce ‘qu’il faut pour les enfants
qui fréquenteut les écoles, pour
les hommes de professions, etc,

Médailles, Crucifix, Chapelets, ete,
 

ON FAIT LES ENCADREMENTS
 

Onse charge aussi de reliure
et réparations des livres.

LI: TOUT À BON MARCHÉ,

ALBERT MORENCY

Sorel, 25 noût 1905.—a

 

 

 

Notes sur l'Ouest Canadien

Reglements des Homesteads
OUTE section numérotéo destorresdu Dominion
danslos Provincesdu Manitoba ot du Nord-

Ouest, excepté les numéros 8 ot 26 pont dovenir In
propriété do toute porsonne étant chef de famille ou
de toutjaune homine Agé do plnsde 18aus. L'éten-
due de cos terrains cst de un quart de section, de 160
acres do terre, plusou moins.
‘Toute personne désirousu d'acquérir uu de cester-

Trains peut so présenter peérsnnnellement à l'office
dos torres localce pour le district dans lequel ost si -
tuée la section que l’on veut obtonir, ou si le futur
colonle désire, il pout par uno application au Minis-
tro de l'Intérieur, Ottawa, ou au Commissaire de
l’Immigration, Winnipeg, ou à l'agent local pour le
district dans lequel so trouve situéo la section qu’il
désire, recevoir l'aulorieation de se faire euregistrer
aruneautre personne.

? OBLIGATIONS DES FUTURS COLONS.— Un
colon qui a été gratifié d'un enrégistrement poar une
section est obligé de ae conformer nax conditions
suivantes,

1) sora obligé de demeurcr sursa terro et do 19
cultiver chaque année, pendant six mols, poudant
un termodetrois ans.
(2]Sile pAre (oulaimère sile père est décédé) de

toute personne qui estéligiblà pour obtenir une sec-

 

Mon, suirantion dispositions de vai auté, désäuré auf
uno ferme dansio voisinage do in torre inscrite par
telle personne pour uno scctien, les exigances de cot

pourobtenir des patentes peuvent êtro modifiés pour
ccs personnes résidant avecie père où la mère.

{8) Si le colon à na révideuce permanente aur une
forme gagnée par lui dans le voisinage de sa nectiou
pour coqui est de résider aur cce terrains pendant
un certain tomps, pent remplir cette obligation en
demeurant sur sa dite ferme. : {
L'application pourios patontes doit se faire à l'ex-

piration destrofonnsA l’Agont local et au sous
agent ou à l'inspecteur des sections.

doit donner.six mois de notice en écrivant au Com-
mfsairodésTorres da Dominiou à Ottawa, de son in-
tention de faire I'acquisition dan homestead. au, Canada, 25cents’ achdfent:une

grandeboulellld,’

Synopsis des Reglements concornant les llome-|

Pour vos objets de librairies, vous |

acte pour ce qui est d’avoir résidé eur ces terrains |-

Avantdefaire application pour la patente, 1e colon| ; ! . W. W. OURY,.

2... -Bous ministre deFÉsterieur. |nad
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Incorporée par dote du l’arlement 1855.

Bureau Princirar, — MONTREAL

Capital paye $3,000,000
$3,000,000Reserve

Dépôts reçues et intérêts accordés.
 

 

Traites vendues et collectées sur toutes les

principales villes du

CANADA ET ETATS-UNIS
®
ARGENT

FRANÇAIS, ANGLAIS, AMÉRICAIN

ACHETÉ ET VENDU.

Succursale à Sorel, Rue du Rui.
 

Communications par téléphone.

J.
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FERD. MOREAULT,

Crérant,

Sorel, Juin 1903.
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HOTEL ROBERT
Ci-dovant Hotel du “Canada”

 

at

A. J. B. ROBERT, Propriétaire

BERTHIERVILLE.

 

Cob hôtel ont aujourd'hui lun dus
plus propres et des mieux moublôr
entre Montréal ot:Québoc.

 

 

Situé on face des quais de la Cio du licheliou, voisin du déburcadère stor
chars, les voyagours n’ont qu’an pus À fire pour s'y rendre.

Ils y trouveront de magnifiques chambres à coucher, vastos salons, wallor
d’échantillons, bonne tablo, liqueurs et cigares de choix.

Lo service se fait promptemont. Prix modérés.
Berthicç, 25 Mai 1904.—n.

LAFl'ournaises
Air chaud,

LES FOURNAISES  
b
o
u
e

C
U
?

E
Y
E
S

J

Preston, Ontario
Ont aujourd'hui une grande renommée dans tout lo Dominion,

par la satisfaction qu'elles donnent pour le chuuffage des maisons
privées ou des granda édifices publics, Dos milliers du ces fournnises
qui chauffent au bois seulement, ou au bois et au charbon, ont été po
sées dans toutos les cités, villes on villuges, du Dominion, et les
personnes qui en font usage se déclarent très antisfaites.

Nous donnous ci-dessous doux certificats do personuages hion
connus à Sorel, qui ont fait poser ce système de chauffage à nir chaud
dans leur maison, qui déclarent que, tout on se chauffant bien, ils ont
fait une grande économie de charbon ou du bois sur les anudes pré
cédentes,

Sorel, 23 mai 1905.
Clare Bros & Cie,

Preston, Ont.
Messieurs,

Je suis bien aise de pouvoircertifier aujourd'hui que
la fournaise à air chaud que j'ai achetée de vous l’an dernier, m'a
donné toute la satisfaction que je désirais, et que j'ai mülé, durant
l'hiver, trois tonnes de charbou de moins que les années précédontes.

J. A. CHENEVERT, Du Courrier de Sorel,

Sorel, 26 mai 1906

\

Clare Bros & Cie
Preston, -Ont.

Messieurs, i
Depuis longtemps je voulais avoir un système de

chauffage pour ma maison privée. L’an dernier je me euis décidé
d'acheter une-fournaise de Votre système à air chaud! Jém'on suis
servi cot hiveret j'en ai été-très satisfait, J'ai. Lrûlé-moins do quathe
cordes de bois que les années précédontes et j'ai obtenn plus de cha.
leur.

Ces fourunises ne coûtent pas: cher et-j'entourage les gons à
s'en procurer. . -

PIERRE ;PAUL-HUS, Entrepreneur,
C'est le bon tempsde donner vôtre ordre pour ce Système de

chauffage, afin qu'il soit-prêt pour les premiers froids d'automne, .
S'adresser 2Sorel,d

Naot 00 |OREPAUISHUS, Agent.

i
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“Que I'nhon. M. Brodenrsoit le

. nile plus grand secret à ce su-

‘jet.

Beäcoupl'hon. M. Laurier.
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rt \tion navale de I’Est du Dominion. aussi tons le regrettent,tous’le pleu-Berthier
 
 

‘ŸENDREDI 29 DECEMBRE 1905

1906
Nousvoici rendus dans quel-

ques heures à l'époque des sou-

haits et des poignées de mains.

/.e Courrier de Sorel paraît

la dernière fois durant

l'année 1905. Notre journal

profite donc du présent numéro

pour offrir à tous ses lecteurs

 

 

 
pour

ses veeux) et ses souhaits,“et

leur dire “du fond du cœur:

Bonne et heureuse année, suc-

cès, prospérité en tout et tou-

jours !

 
a

  

_

(‘hemin de fer
de la Rive Sud

fine
La Cour Suprême a cnlendu,

ln semaine dernière, l'appel des
enchérisseurs malheureux à la
vente du chemin de fèr de la
rive sud. On se rappelle sans

toute que ce chemin après avoir

été mis sous séquestre, a été ven-
du aux enchères et adjugé au
sénateur Déique. pour la somme
de $1,057,000. Les autres créan-

ciers el intéressés ont fait oppo-

sition à la vente et la question
doit se vider devant la Cour Su-

 

prème.

Quel que soit le résullat du
litige, il est évident que le che-
min va passer entre les mains

d'une grosse compagnie. car la

Intte se fail entre le Grand-

Trone, le Delaware & Hudson.

ele,

Actuellement, c’est le Delawa-

re & Hudson qui est l'acquéreur
var M. Béique a déclaré qu’il
avait acheté pour le compte de
vette compagnie qui vent avoir
son entrée libre à Montréal.

Fille se propose aussi de prolon-
er sa ligne jusqu'au pout de
Québec.

Voilà une exvellente nouvelle
pour les comtés de la rive sud
qui attendent depuis longtemps

une voie de communication sfa-
ble et sûre avec Québec d'un

vôté, et Montréal de l'autre. Si

nous en croyons nos renseigne-
ments, le Delaware & Hudson

doit commencer les travaux dès

que son titre sera ratifié.

Si, comme nous l'espérons, la
Conr Suprême confirme la vente

faite an Delaware & ITudson, on

peut s'attendre, dès le printemps

prochain, à voir cette puissanle

compagnie reprendre et pousser
los travaux avec viguenr. 11 est
possible qu’elle demande au
gouvernement qu'on lui trans-
porte les subsides promis et vo-

tés à la compagnie défunte, et
nous espérons, dans ce cas, que
le parlement ne se fera pas tirer
l'oreille.

Uette fois-ci, il a affaire à des

gens solvables et qui sont en
mesure de remplir leurs oblign-
tions.

cEee

Ces remaniements ministeriels
 

Nous tenons de source certai-
ne que Sir Wilfrid Laurier est
indigné des potins politiques.
que certains journaux publient
an sujet dn remplaçantde l'ho-
norable M. Préfontaine, comme

ministre de la marine et des pê-
cheries.

sticcesseur de feu l'hon. minis-
Are, la chose est plus que proba-
ble, mais Sir Wilfrid n’en a ja-
mais parlé à personne et il n te-

“ Tous ces racontars de journaux
sont donc faux, et ennuient  

A

  
L'HON. R. PREFONTAINE

Vers 8 heures et quart, diman-
che soir, une dépêche do l’aris an-
nonçait à Montréal comme suit, la
mort de l'ion, M, l’réfoutaine.

“Paris, 25 dée 19035.

‘“L’hoy. M, Préfontaine, qui souf-

frait depuis deux jours de légers ac-
cds de auffocation, prit le lit à mi-
nuit, dimanche, à son retour de
Duykerque. 11 était descendu à
l'hôtel Continental. Aujourd'hui, à
3 heures de l’après-midi, ‘on manda
le docteur J>rault, qui déclara l’état
du ministre très grave. Un prêtre,
M. l’abbé Bachelin, fut appelé. A 9

 

heures, M. Préfontaine mourait
d’une angine do poitrine. Etnient
présents à son chevet, Mle Dr La
treille, l’hon. M. Lemieux, MM. Ju-

les Clément et Henri Mains, Le
corps a été immédiatement eimbau-
mé, :

Dr DurLessis.”
—{()——

La triste nouvelle téléphoné ici
vera 11 heures, se répandit bientôt
commo une tralnée de poudre, cré-
ant partout de vifs regrets.

L'hon. M. Préfontaine avait laissé
Montréal le 19 novembre, via New-
York II était accompagné jour faire
In traversée, de son secrétaire privé,
M. Jules Clément, de M. Chas Ar-
cher et sn famille, de M C. J.
Smith, de la compagnie Richelieu et
Ontario. Son voyage en Europe, qui
devait durer enviion six semaines,
avait été entrepris pour affuires con-
cernant le ministère de la marine et
des-pêcheries et plus spécialement
pour voir à la construction de deux
brise-glace, l’un pour Québecet l’au-
tre pour l'Ile du Prince lldouard, 11
avait passé deux semuines en Au-
gleterre, lorsqu’ii partit pour Paris
où In mort est venue le pretdre.
A Loudres, l’hon. M. l’réfoutaine

et lhon. M, Rodo!phe Lewieux, fu-
rent les hôtes, à un diuer donné par
le Canada Club.

M. l’réfoutaine répondit au tonst
“La Puissance du Canada” et décla-
ra que ce que le Canada avait fait
pour lu marine n’était encore. qu’à
son enlance, et que le gouvernement
sougenit À créer une réserve navale,
qui petit À petit, deviendrait partie
du la marine de I'limpire Britanni-
que, ;

Il était en ce moment à négocier
avec l’Amiranté pour prendre pos-
session des arseunux maritimes
d'Halifax et ’Esqdimault, quoi
avaient coûté au gouvernement an—
glais un million de pinstres, et qui
deviendraient le uoyau de la marine
canadienne. Il se disait heureux que
le nouveau ministère anglais se
montrait favorablo à ce projet.
Comme le climat de Londres u'al-

Init pas du tout à M. l’réfontaine,
ou lui congeilla d’aller passer quel-
que temps en l'rance.

 

La population du Sorel est cons-
ternée de In disparition soudaine du
ministre qui avait tant fait pour le
progrès de notre vilie en mênie temps
que pour le progrès du Dominion
tout entier.

Tous ici se rappellent avec emo-
tion la démonstration du 10 octobre
dernivr, qui fut vraiment une npo-
théose. Le ministre était arrivé co
soir-là, vers 7 huures et demie à
bord du “Frontenac” et‘toute la po-
pulation, daus un graud élan de re-
connaissance, s'était portée sur les
quais pour l’acclamer. Le sbir, gix
cents convives se rétmissaient A
l'hôpital où eut lieu dans la saile
St Charles, un banquet mémorable,
Depuis l'hon. Rodolphe Lemieux et
M. Bruneau M.P. jusqu’aureprésen-
tant des ouvriers, tous les oratenrs
présents re tracèrent aux applaudis-
sements enthousiastes de l'assistan-
ce, l’œuvre patriotique accomplie
pur hon, Raymond Préfontaine |
depuis .son entrée daus le cabinet
Laurier.
Le ministre de ln Marine et des

Pêcheries avait deux grands idéals,
en ce qui concernait la province de

-| Québec : faire de la route du St-
Laurent, la meilleure ligne de navi-
gation du monde, et faire du port de
Sorel le grand chantier de contrnc-

| Et ce n’était pas tout; l’hon. Ray-
mond Préfontaine s'était=-tracé un
plan de réfoiräes»qui‘toutes, ten-
daient au progrès dn Dominion, à la
mise on valeur des richessesnaturel-
les-que nous offrent:nos fleuves,nos
rivières et la mer qui“baigne uos
rivages. ci :
La cale sèche duporf-de Mont-

réal,le “marine . railway.” “du poit
de Sorel, l’achèvement- des travaux
de creusementet d'éclairage du ch+-
ual du St-Laurent, la revision de
nos lois sur les pêcheries, tels étaient
les principaux aiticles du program—
me que l'hou. Raymond Préfontaine
se proposait de réaliser,
‘Tlélus | au moment où, après

avoir appelé les luttes auxquelles
il avait pris part aux sombres jours
du parti libéral, il nous exposait, au
banquet de Sorel, ses espérances et
ses volontés d’avenir, nul ue soy;
geait qu’il pût être si tôt et si sou-
dainement enlevé à la patrie cana-
dienne et à la province de Québec,

Les applaudissements «t les ac-
clumations du banquet de Sorel fu-
rent pour l'hon. Raymond Préfon-
taino les dernières marques de l'af—
fection que le “peuple” canadien-
français lui avait vouée. Nul de
ceux qui l’acclamèrent ce soir-là
n’oubliera sa cordialité d'accueil ui
le fervent patriotisme qui'dicta tous
les actes et toutes les paroles du
ministre, disparu. :
 

Quelques jours après ce ban-
quet, l'hon. M. Préfontaine a-
dressait a chacun des membres
du comité d'organisation, la let-
tre suivante :

CABINET DU MINISTRE DE

MARINE ET DES PECHERIES

DU CANADA.

Otlawa, 3 novembre, 1905.

LA

Sorel, P. Q.
Cher Monsieur.

Je viens vous remercier bien
cordialement du trouble que
vous vous êtes donné pour or-
ganiser avec tant de succès le
banquet que les citoyens de
Sorel m'ont offert dernièrement.
J'ai été vivement touché de cet-
te marque de sympathie et je
garderai de ce banquet, l’un des
plus beaux auxquels j'aie assis-
té, un bon et durable souvenir.
Encore une fois, merci de votre
généreux coucours dans cette
circonslance. a

Croyez-moi,

Votre tout dévoué,

R. PRÉFONTAINE.

Un service solennel sera chanté
samedi à l'église de la Madeleine, à
l’aris, sur le corps du ministre cana-
dien décédé. Déjà les restes mortels
de l’hon, M. Préfontaine out été
transportés, mardi, dans le fameux
temple parisien,
À celts occasion, le gouvernement

français n offert de rendre les hon-
nours militaires à la dépouille de
l’ancien Ministre de In Marine et
des l'êcheries du Cunada. La flotte
flunçaiee saluera le passage du vais
seau qui Lransportera les restes à
Liverpool.
La cérémonie fuuôbre sera des

plus imposantes
De Pluris, le corps sera transporté

au Hâvre, par les soins du gouver-
nement finuçais. Au Mâvie, il sera
embatqué sur le cuirassé anglais
“Dominion”, mis à ln disposition du

gouvernement canadien par l'Awi-
rauté Anglaise. le “Domini m” sera
au Hâvre le 12 de janvier, et à H -
Jifux le 22. Les funérailles à Mont-
réal ne pourront pas avoir lieu
avant le 23.

Temoignage de Sympathies

À une séance spéciale du Conseil
de ln Cité de Sorel, tenu » mercredi
soir, Je 27 du courant, sous [a prèsi-
dence du Maire C. O. Paradis,il est
proposé et résolu unanimement que
ce conseil n appris avec donleur la
mort si soudaine, à Paris, de l’Hono-
rable Raymond Piéfontaine, Minis-
tre do la Marine et des Pôcheries du
Canada. ’

Il y a quelques semaines à poine
la population de cette ville et des
comtés voisins offiaient un grand et
superbe banquet à l'Honorable Mi-
nistre, et lui disait combien ses ser-
vices pour le pays et pournotre ville
en particulier étaient appréciés, et
combien ses talents et son dévoue-
ment étaient cher à tous ceux qui
avaient l'avantage-de le connaître, -

Pour lu Cité de Sorel, l’Honora

me publio ; il n été un protecteur,
un ami ; dans ses rapports avec.les
centaines d'ouvriers sous son contr-
le, il exigeait, certes, de la discipline
et du travail, mais il était juste dans ladistribution de ses faveurs;

-

ble Ministre a été plus qu’un hoïn-

rent. . .
Ce Conseil se fait l'écho desci?

toyens de Sorel'et du. comté 'de“Ri- |
-chelien, en - offrant à la famille de
Villustre défuntses-condoléâneesles
plus: sympathiques et:les ‘plus‘pro-
 fondes, ne : ;
“- Que cette résolution demeure at-
tachée à nos archivss et soit trans-
mise aux.journaux, :

L’HON. M. ALLARD.
L'hon, M. Allard, ministre des

Travaux Publics, a été péniblement
affecté de la mort soudaine de i’hon,
M. Raymond Préfontaine.

“Il a été mon père en politique,
dit M. Allard, depuis que j'ai été
admis au barreau et me suis -établi
à,Hochelaga, en 1883. L'amitié vé-
ritable qu’il portait aux pauvres et
à la classe ouvrière a été démontrée
par son élection, d'année en année,
à des positions de grande responsa-
bilité, et-les ouvriers de son parti,
dans la ville, le regretteront amère-
ment, Il a fait plus que tout autre
pour Hochelaga, et les nombreuses
ami liorations qu'il a introduites
dans cette partie de Montréal reste-
ront comme un monument à sa mé-
moire.

: “Le parti libéral perd par sa mort
un de ses membres les plus popu-
laires, un de ses travailleurs les
plus énergiques et les mieux doués.
Toute sa vie, il a consacré son temps,
son énergie et son argent, à la cau-
se libérale, et il sera vraiment diffi-
cile de le remplacer. Il était non-
seulement un Ces plus habiles, mats
aussi un des meilleurs hommes du
Canada.”
 

Le Courrier offre à la famille
du regretté défunt, l’expressiou
de ses regrets les plus sincères
dans le grand malheur qui la
frappe.

mr

Banque d'Hochelaga

La Banque d'Hochelaga a
changé la date de l'assemblée
annuelle de ses actionnaires.
Dorénavantcette assemblée aura
lieu en décembre. Cette déci-
sion semble être à propos et
plaire à tout le monde.

Cette année étant la première
du nouveau régime, on a di
prolonger l'exercice de 12 ‘à 18
mois. Le rapport est très satis-
faisaut et tout à l'honneur des
directeurs de- cette institution
financière. Nos lecteurs le trou-
veront dans une autre colonne.
La Banque d’Hochelaga possè-

de un personnel affable et com-
pétent, des gérants honorables

etestimés. M. Thérien gérant
de la succursale de Sorel possède

a un haut degré ces riches qua-
lités.
Nous félicitous les directeurs

de la Banque d'Hochelaga, et
leurs souhaitons de faire de
plus<en plus I'uonneur de la fi-
nance canadienne-frangaise.

  

Nouvelles de partout

Le miuistère de l'Agriculture,
par l'entremise de M. Charlan, un
expert en tabac, que le'gouverne-

meut canadien a fait venir expres—
sement de France, comm 'ncera ses
expérirncss sur la culture du tabac
canadien et son amélioration. Par
un arrangement spéoial avec une
manufacture de tabac à Montréal,
on dit qu’une graude quantité de ta
bac, 30,000 A 40,000 livres, à l’état
naturel, seront traités et manufactu-
tés sous la direction immédiate de
M. Chalan,

 

Les morts par accidents à Mofft-
réal, pour les douze derniers mois,
ont atteint le total alarmaut de,
630. Cu chiffre nous est fourni par
le dernier rapport du sous-coroner
de la ville, Les noyés forment le
plus grand nombre. On en compte
54 ; les suividés sout au nombre de
diz-huit ; les victimes des convois
de chemins de fer et des tramw ys
sont au nombre de cinquante-un,
brûlés à taoît, vingt-six, tués par
lee voitures quatorz”, «t- chutes,
vingt: juatre,

  

ONPEUT LE RECOMMANDER

Onpeutaans -crainte rocoliäan-
der:le BAUMERHUMAL à tous ceux
qui toussent, comme étent le spéci-
fiquele plus efficace contre les màla—
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30 NOYEMBRE-1905 [

) CREDIT

Balance au Crèdit-de profits et Pertes, le
mai . 1904......... vo... s souenboo0n00009 20000000

Profit: pour dix-huit mois au 30 novembre 1905,
déduction faite. dos frais d'administration,
intérêt sur dépôts, pertes et pertes probables. 471,992.25

DEBIT

 

: .
“$20,999.81

————% 49299299

Dividende payé le_ler décembre 1904..............$ 70,000.00
Dividende payé le 1er juin 1905... >
Dividende payé le ler décembre 1905.ces
Porté au fonds de 16861ve...... cccereves secsrses toaeee
Porté au fonds de pension des employés .........
Balance au crédit de Profits et Pertes le 30.no-

vembre 19050...do sos0000 scostecs sa. .

70 000,00
Wie 70,000.00

250,000.00
10,000.00

22,992.09
——tf 492,99209

  

+

Balance 33 mai 1904...cureee eevee seeerem erereerne® 1,200,000,00
Porté au erédit de ce compte 30 novembre 1905. 250,000.00

 $ 1,450,000,09

BILLAN, 30 NOVEMBRE 1905
PASSIF

Capital vors6.….….lierserseasceseences msvonsorcose$ 2,000,000.00
Fonds de Réserve, =ooooee PERS soc.c.neno000 sootest

Profits ot Portes …usveseo-crrerecreresasenases
Dividendes non réclamés..……...….
Dividende payable au -ler decombre

Dû à d'autres banques en Angleterre et en
PAYS ÉLrANGOIB..………0cscsscre: ca000cosss cocve

Billets de la Banque en circulation...
Dépôts ne portant pas intérêt.…

Banque .........
Propriétés foncières. ….….….…..…ercuercenseccennsers
Edificos de la Banque, ambit ol autres valours,

(Signé)

Invité par M.lo président à faire
quelques observations relevantdu
rapport, lo gérant-général s'ex prima
comme suit :

Il y a dix ans, on 1895, notre Bu-
reau vous annongait In majorité de la
Banque d'Hochelaga, c’est-à dire ses
21 ans d'existence, ajoutant que mal-
gré sa jeunesse quelque peu orageu-
se, il était déjà permis de fonder do
modestes capérances sur son âge mûr.
À cotte époque son capital était do

$800,000 avec une réserve de $320,-

espér‘aces n’ont pas é'é entièroment
dégues, nuisqu'aujourd’hui votre ban-
que a un capital de $2,000,000, et
une réserve de $1,450,000; soit do
72 1.2 p. €,

Vos dépôts étaiont alors de $1,360-
000; ils sont à présont do $10,250,-
000.

En 1895, vous aviez 10 succursa-
les ; vous en avez maintenant 19, sans
compter colles de l’Avenue Mont
Royal et de Maisonneuve qui seront
bientôt en opération.

Ce résultat, de même que la: pros-
périté générale qu'il fuit plaisir do
constater, sont dûs, surtout à ce que
pendant In dernière décade, la Provi-
donce a bien voulu favoriser notre
pays de récoltes abondantes.

Montionnons ensuite-“notre belle
industrie laitière qui, habilement dé-
veloppée et dirigée par des hommes
dont on ne saurait assez louer le zèlo
et le dévouement, est devenue d’une
importance telle, que ses produits
pourraiont atténuer jusqu’à un cer-
tain point los mauvais effets d’une
récolte au-dessous do la moyenne.
Les prix des grains otdes produits

de lu formo ont été rémunérateurs
depuis quelque temps, ot‘ tout- fait
présager qu'ils le seront- davantage
l’an prochain. ;

N'oublions pas los revenus -prove-.
nant de l’exportation du bois- de sèr-
vico et du bois de pulpe.Si:depuis
quelques * mois colle n'a-i«pas ‘donné
tous les profits surlesquels on croyait
pouvoir compter, on peut espérer
quo Ia prochaine saison sera’ plus dies de poitrine, On en prendà:tous daus ses appréciatiors et générgux |

les‘ Agesot avec: auccès,
profitable, car on constate-:déjà.uho
certaine rareté sur les marchés étran-| rité

seccaGs “sesso

sess

Dépôts portant intérêt ..………..…….…esrcreeres
Traites impayées des Agences sur lo Bâreau
= Chef........... sonessess den ceneses seeatraas sostuens

Or ob Argent .… co…oisossemsereesses vocccane ressens s
Billets de la Puissance...
Billets ot chèques d’autres banques…
Do par d’autres banques on Canadn...…. .........
Da par d'autres banques on Angletorre.........
Da par d’autres banques eu pays étrangors...
Débentures des gouvernements fédéral ‘et

provincial, de la cité de New-York ot de
lu cité de Montréal...…………….......a0scocccnvatess

Autres débentures canadiennes... v…0.00.
Prêts à demande sur actions et débentures......
Dépôts au gouvernement en garantie de la

CirCUlAtioN ..………rccorscessen-c00e0 seccéeosèse

—o.0»"isonsoccucecesotnt2sonca0nee
“

M. J. A. PRENDERGAST,

000. On peut presquo dire que ces |.

1,450,000.00
22,992.00

617.90
1905......  70,000.00

 $ 3,543,600.99

22,291.73
1,753,718.00
2,783,091.15
7,473,409.34

88,340.14
 912,120.850.26
 

$15,064,460 35 |
—

ACTIF

222,055.86
Ë eu 997,820.00

697,706.90
105,878.11
90,853 51

61,958.07

vee caccveut

1,248,894,94
3,000.00

712,184.04

93,000.00
 $ 4,833,351.43

Billets escomplés COUPANLS. creer erreersvesnernene 10,448,859.07
Billets en soutfranco (pertes déduites)..........
Hypothèques sur propriétés venduos par la

16,518.53

34,070.00
25,106.37

306,554,95
-———— 10,831,105,52

 

815,66-1,100.35
 

Gétrant-Général.

gers, ot les prix sont à In hausse.
Un autre facteur important de la

| prospérité du pays, c’est l'oxporta-
tion du bétail qui nous apporte plu-
siours millions de piastres tous les
‘ans. L'élevago se fait surtout dans
les provinces do l'Ouest ; mais grâce
à l'esprit d'entreprise d’un groupo de
nos hommes d'affaires distingués, es-
pérons qu'avant longtemps notre
province fournira une quote part ap
préciable de cet élément de riches
et d'amélioration de nos terres.

Dans les contres, la construction
entretient uno grande activité dans
les diffévents corps de métier ol
joint auxentreprises de voies ferrées
donne du travail en abondance.

Cependant, on ne'peut raisonnablo-
mont-comptersurlu-prolongation in-
définie d’une telle prospérité, Peu-
dant même que nous en jouissons, il
ne faut pas pordre de vue deux sour-
cos de danger qui, pour être parfois
éloignées, ne sont pas moins réelles.
D'abord, la panique qui arrive tou-
jours sans crier garo ! Puis l'impru-
dence qui naît souvent do la sécurité
ot qui entreprend un chiffre d'affaires
disproportionné uu capital, ou qui so
lanco dans l'imprévu de lu spéculu-
tion. Ces deux causes produisent
souvent des crisessérieuses.

Un-des premiors devoirs de couxi

doncdeconsolider de plus en plus is
situation de votre banque, afin de pv
‘ror aux . évantualités, Lo plus sir
moyen est. d’augmentervotre Fonds
de Réserve. Or,. depuis dix ans,il
s'est accrû de $1,130,000.

- Malgré l'aftrait de plus gros pro-
fits, votre Bureau de Direction na
pas oublié les iggons dupassé, comms
lo prouve la proportion de fouds eu
do valeurs disponibles, soit 40 p.C,
des dépôts et de'la ciroulation réu-
nis. = “

Espérons. qu’à l'avenir, nous ne

nous Inissérons pas griserparle suc-

cès, et que lorsque viendrontlesre-

vers et los épreuves, car.ils arrive-

rout tût ou turd, nous serons tous oi-

semble en étatde- les rencontrer ol
de les surmonter, “ grâce ànotre pré-

voyance pandant:lesjoursde prospé» 
qui vous confiez vos. capitaux est
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- les lavages.

“A SOREL |
L'hon. M. Jalos’ Allard étaità

en ville,m
professionn elles.

La nuit de Noël, sousilé, :rap-

port del'ordre, a été, cette année;

remarquablement tranquille.

Les bureaux du Couwrrie” se-

ront férmés depuis- samedi midi

jusqu'à'mardi midi.

Depuis quelques jours nous

jonissons d’une température

douce et agréable. Ce matin il

pleut à verse.

Les volailles, ont atteint un

prix jusqu‘ici inconnu parmi

nous.
Les dindes se vendent jusqu’à

21 centins la livre.
*

Vous trouverez votre profit en

" achetant vos bonbons au restau-

rant de À. À. Larochelle.

15 Déc. 1905.—1m
%

Les chemins a la campagne
sont beaux, de même que la
traverse sur le fleuve. Ce qui
nous vaudra certainement, de-
main, le plus gros marché de
l'hiver.

*

Que ceux qui veulent avoir
des cartes de visite pour le jour
de l'An, donnent leur ordre au
bureau du Courrier, d'ici à de-
main, à 10 hrs. a. m.

*
Les personnes qui su servent

du gaz commeluminaire, pour-
ront se procurer des lumières
Auer, de M. Wi. Coté, 26 Rue
de Ja Reine.

28 Déc. 1905.—1f
*

A l’occasion de la mort de
l'houn M. Raymond Préfontaine,
des drapeaux ffottent à mi-mât
sur les bureaux publics, sur
les bateaux du gouvernement,
sur l'hôtel de ville, à la ré-
sidence de M. Bruneau, M.P.,
et sur plusieurs autres résiden-
ces le nos concitoyens.

*

Mgr Bruchési a fait lire, di-
manche, une lettre pastorale
dans toutes les églises, sur l'al-
coolisme. C'est une campagne
fort louable qui aura l'appui de
toutes les autorités religieuses
protestantes. Dans sa lettre, Mgr
combat vigoureusement I'habi-
tude de payerla traite.

*

On a besoin d’un homme pour
mener une voiture de commer-
ce et faire la livraison des mar-
chandises dans la ville.

S'adresser à

A. C. TreEMPR, Sorel.

ler déc, 1905.=jno *

Le défi pour jen de dames,
lancé par M. Robert Sheridan à
M. Henri Proulx, pour une
somme de dix piastres, est ac-
cepté par ce dernier, auxcondi-
tions de M. Sheridan.
M. Proulx jouera, avec M.

Sheridan, cinq parties conséeu-
tives, dimanche, le 28 janvier, à
1 heure p. m., à la résidence du
soussigné,

HENRI PROULX% ,

PRATIQUE DANGEREUSE

Expérimenter des remôdes pour
le plaisir de la chose est une prati-
que dangereuec et abgurde, Pour le
rhume, la toux, la grippe, la coque-
lache, la bronchite, il n'y a qu'un
reméde, le BAUME RAUMAL qui-
donnetoujours satisfaction.

*

Dans un grand nombre de fa-
Milles on se sert de tordeurpour.

Le rubber de: cestordenrs vient peu à peu à se bri-
“er et n'étant plus d’ancune uti-
Ité, il faut acheter un autre tor-
deur. Vous pouvez vous épar-Eher cette dépense, en allantchez M. Wm Coté, au-No. 26
Tue de la Reine on 169 RuePro-
videntielle, et là vous: trouverez des rouleaux neufs pour rem-
place les vieux'de vôtre tor-deur, ef. cela pour un prix mini-
me,

WaCort
28 déc. 1906.16

Si vous voulezacheter uneboîte de bons cigares, allezton-jours au restaurant populairede
Larochelle, et vous-trou-Yerez là ce qu'ilyagf.mmiefix.15 Déc. 1805.—1m ’

“

mardi; “pour“affaires

 

*-Notubliez‘pasquinrestaiïrant|
frases, Vous troüverez - ce
; guiilya de plus chic en fait.de
Pipes, étais à cigares, porte-|

défiant toute compétition.
15 Déc. 1905.—1m

#

“M. .Armand Chagnon, ci-
devant “commis au magasin de
M. F. N. Chagnon, de cette ville,
etmaintenant commis-voyageur
pour la maison Demers, Flet-
cher & Cie, de Montréal, était
en ville hier.

Jeudi soir, le 5 janvier, LES
OUVRIERS" DE SOREL sont
invités à sé réunir au bureau
du soussigué, à 7.30 hrs. p.m.
au No. 26, rue de la Reine, pour
affaires importantes.

WM. COTE
98 Déc. 1905.—1f

*

EMPLOI RÉGULIER

Soulagement immédiat, guérison

rapide et radical du rhume, de la
toux, de la grippe et de la bronchi-
te, sont-obtenus par l’emploi et l’u-
sage persévérant du BAUME RHUMAL.

¥*

Comme d'usage, la population
de Sorel “a célébré, avec une
piété fervente, la fate de Noël.
Dès onze heures et demie du

soir, dimanche, des foules con-
sidérables d hommes, de femmes
et d'enfants, se dirigenient vers
l'église pourassister à la messe
de minuit.
Le temps était froid. Une

neige fine tombait du haut du
ciel, en cristaux légers. C'était
‘un vrai temps de Noël”. Aussi
l'église paroissiale et les chapel-
les des collèges et de l'hôpital,
étaient-elles remplies de fidèles
pour célébrer par des cantiques
joyeux et unc messe solennelle,
l’anniversaire de la naissance
de l'Enfant-Dieu.

*
À l'élection des officiers de la

C. M. B. A., qui a eulieu le 26
courant, les MM. suivants. ont
été élus : Révd JS. C. Bernard,
Directeurspirituel ; Frs. Lefeb-,
vre, président, réélu ; Ar. Tohns-
ton, ler vice-président, élu ;
Ls. Beaulac, 2me vice-président,
réélu ; Dr. ‘Is. Sylvestre, :Sec.-
Arch, élu ; J. T. Hurtean, Sec.-
Fiuc.,‘réélu: L.Ethier, Trésorier,
réélu: Raph. Chévrier, Com.-
ordon., élu; Johnny Comtois,
Sentinelle, réélu ; L. Ethier,
Syndic, réélu ;; Dr E A. Lafer-
riére, Syndic, réélu ; Raph. Ché-
vrier, Syndic, réélu; Ar. Johns-
ton, Syndic, réélu.

Dr Is. SYLVESTRE,
Sec.- Arch.

#

A une assemblée des membres de
l’Union St-Joseph et - St-Michel,
sous la présidence de M. Albert
Gendron, dimauche, le 17 décembre
1905, il fut unanimement tésolu,
sur proposition de MM. J. F. R.
Latraverse, J. T, Hurteau, O. Pou-
liot, H. Gaboury, Victor Plante ;
appuyée par MM. G. A. Denis, Da-
mase Matte, À. Forget, Calixte Pé-
loquin, E. Bruneau : Que les mem-

bres de cette société ont appris avec
joie la nomination de Mgr A, X,
Bernard, le distinzué frère de leur
dévoué curé et chapelain, que Sa
Sainteté Pie X vient de placer sur
le siège épiscopal de St-Hyacinthe,
en remplacement du regretté Mgr
Maxime Decelles, et tous prient
Su Grandeur de croire qu'ils pricront
la Divine Providence de lui conser—
ver la santé et de lui rendre facile
sa nouvelle et importante mission.
Que copie de la présente soit

trävemise à Mgr, ainsi qu’à son fière,

naux, pour reproduction,
ALBERT GENDRON,

G. A. DENIS,
> : - “Bécrétaire.

+

La séance dounée'le 22 du
courant, par l’Union‘ Dramati-
que et Musicale, de cette ville, a
rapporté la jolie sommede $115.
dont la moitié a été remise à
l'hôpital.

Cette soirée, commo on.-le voit,
a regu l'encouragement de notre
population. — à

M. Bruneau,M.P., qui‘était
le conférencier a, su; intéresser
lenombrenx auditoire.
‘Mme Bruneau,qui a très bién

|déclamé, Mlle C. Paul qui a
‘chanté admirablement bien, et
M.J. R. A. Cardin, qui'lüi aussi
a déclamé avec beaucoup deta-
lent}‘ont été:beaucoup,applaudis
ot ilspateu les "honnetirs du

8 Let“messieHrsAEEl'Uñion
#

cigares et porte-cigarettes. Prix |

notre dévoué chapelnin, et aux jour-.

Président.

Nos félicitations à.‘cesdames

Dramatiquue, pour nous avoir
procuré. ‘avantage, d'assister.
une séance aussijintéressante.

*

Àla réunion régulière de du
succursale Richelieu, Société des
‘Artisans Canadiens Français,
tenue mardi, le dix-neuf. décem-
bre courant, les messieurs sui-
vants ont été élüs officiers pour
1906:
Chapelain, M. le Chanoine

J. C. Bernard, Curé de Sorel :
Représentant du Conseil Ex.
L. H. Paquin; Président, Alexis
Ethier ; 1er Vice-Président,
FX. A. Paradis : 2ème Vice—
Président, Paul Salvail ; Seeré-
taire-Trésoriêr, J. A. Villiard ;
ler Commissaire ofdonnateur,
Adélard Garceau : 2ème Com-
missaire Ëordonnateur, Narcisse

! Péloquin‘* der Censeur, Edgar
Leclaire ; 2ème Censeur, Toseph
Robidoux : 3ème Censeur,- Jos.
Garceau ; médecin examinatear,
Edmond H. Provost ; Subs. exa-
minateur, E. A. Laferrière ;
Délégué à la convention de no-
tre juridiction, Alexis Lihier ;
Subs. 4 la convention de notre
juridiction, Joseph Robidoux.
À cette même réunion il fut

unanimementrésolu, sur propo-
sition de Messieurs L. H. Pa-
quin, Paul Salvail et Edmond
Cayÿa, secondés par Messieurs
Edgar Leclaire, Narcisse Pélo-
quin et J. O. Moulin : Que les
membres de la Suceursale Ri-
chelieu, Société des Artisans
Canadiens-Français, sont hen-
reux d'offrir leurs lélicitations
à Monscigneur A. X. Bernard,
que Sa Sainteté Pie Xvient de
placer sur le Siège épiscopal du
diocèse de St Hyaciuthe, en rem-
placement de feu Monseigneur
Maxime Decelles;
Que plusieurs membres de

cette succursale se rappellent
encore les sages conseils du nou-
veau prélat, alors qu'il était pro-
fesseur au Collège de Sorel, et
tous prient Sa Grandeurde eroi-
re qu’ils prierontla Divine Pro-
vidence de lui conserver la san-
té et de lui rendre facile sa nou-
velle et importante mission;
Que copie de la présentesoit

transmise à Monseigneur, ainsi
qu'à son frère le dévoué chape-
lain de cette succursale, et aux
journaux.

ALEXIS ETHIER
President.

J. A. VILLIARD
Secrétaire.

*
STE-ANNE DE SOREL

Des drapeaux à mi-mât floi-
tent sur la résidence de M. le
Lt.-Col. Paul et à divers autres
endroits, dans la paroisse, À l'oc-
casion de la mort de l'hon. M.
Préfontaine.

*

ST-JOSEPIT DE SOREL

Des drapeaux à mit-mât fot-
teut sur les bâtisses du gouver-
nement et sur plusieurs des
bateaux, dang le port, en
signe de respect pour la mé-
moire de l'hon. M. Préfontaine,
dont la mort prématurée a beau-
coup affecté notre population.
—Le bazar au profit de notre

couvent, bat son plein depuisle
25. Jasqu'à présent beaucoup de
monde se sont rendus à l'appel
des dames organisatrices de
cette bonne œuvre. Mercredi
soir le banquet des citoyens de
St-Joseph a été couronné de
succès. ll.était présidé par M.
le curé de la paroisse. Près de
200 convives y ont pris part,
parmi lesquels un grand nom-
bre de citoyens de Sorel.

Les tables. étaient chargées
des meilleurs mets et les dames
ont servi avec bear coup de gra-
ce. Tous les convives se sout
retirés très satisfaits.

Jeudi soir, les employés de la
Cie de navigation Sincennes-
McNaughton ont voulu eux
aussi déplier leurs bourses
dans un but de charité, et ils
l'ont fait en organisant un ban-
quet auquel ont assité près de
deux cent convives, employés|.

{de la Cie, avec-leurs amis. . M.

lé commodore Ghärlos Lavallée,

présidait. Ce bariquet tomme
celui.de-la”veille -a en un ma-

gnifique succès. .
Le bazar se continuera encore

jusqu'au 7 du courant: Lesamis
de; Sorel sont graciensement;An-

vités àvenir y,faire uno visite.

© ST-ARMAND

net:village,” cetteannée. (De

on M.Ross.Chetles Lus- sior,-‘ordbnné préife:182, dis

La messe de minuit a étépar-
ticulièrement belle dans notre |

—

=eerte

la cathédrale de Montréal,fore

©v
u
e

frère ‘
de notre curé, nous a fait l’hon-
neur de venir chanter sn pre--
mière messe chez nous.
Le nouveau lévite, qui pen-|

dant sos {rois ans de Séminaire
à passé ses vacances à Nt-Ar-'
mand, ne comptait ici que des
admirateurs de ses vertus. Aussi
tous ont tenu à lui faire une ré-
ception digne de son sacerdoce.
Iéglise¢était décorée avec le

plus erand soin.
exéculé
de remarque.

Le Révd M. Bdonard-Charles
Lussier appartient an «liocèse
de Springfield, Mass… et nous
sommes couvaineus qu'avec les
grands talents que nous luni von-
naissons, il jouera un rôle pré-
pondérant parmi ses compatrio-
tes canadiens-français des Btals-
Unis.
Un grand nombre de citoyens

de Sorel, parents et amis du
Révd M. Lussier, ont visité no-
tre village, à l'ocension de ces
fêtes relirieuses.
—_—rT  

La Cie Rlectrique de
Sorel

AVIS DE DIVIDENDE.

Avis public est par le présent
donné qu'un dividende do deux
et demi pour cent(28 p.e.) pour
te semestre finissant le 31 décem-
bre 1905, sur le Capital Action
de cette compagnie, a été décal-
ré et sera payable le 15 janvier
1906. Lo livre do transfert sera
fermé le dix janvier 1900.

J BT LAFRENIERE
Secrétaire.

Sorel, 29 dee. 1905.—1f
 

 
 

Le Transcontinen tal

Qu'il y à peu de rampes de Qué-
bec à Winnipeg, c'est une certitude.
C'est 1à un résumé dos rappoits par-
venus à Ottawa sur les lignes qui
ont été tirées depuis deux ana anr
une longneur de 1500 milles dans
une région encore sauvage.

Les exactes mesures de In route
du Transcontinental National prises
par des experts, démontrent que ln
tampe maximum pour le tratic
allant vors l’ust sora de quatre-cin-
quième de nn pour cent, Les conr-
bes seront Loutos longues «L faciles
et l'ouvrage à fuire pour couperles
caps et. former des rampes ne sora
pas bien difficile. Comme question
de fait, le Canadr est assuré d'avoir

le plus baau chemin do fur au mon-
de.

Le trafic vers l'ouest sera plus ld-
ger que le lourd convoi «le grain qui
viendra de l’ovest.

La route que les arpenteurs ont
tracée cost au nord du lac Abittibi,
le minutieuses explorations faites
au sud du lac ont démontré qu'il ne
pouvait y avoit une route plus favo-
rable. Cette région est superbsment
boisée et. des plus propicos pour ln
colonisation,

C’est pourquoi l’on a abandonné
le projet de passer au sud.
Au nord des lacs Hurou et Supé-

rieur on a trouvé une bonne ligne ct
uue bonne région. La Compagnie du
Grand -Tronc Pacifique avait fait les
premiers travaux d'exploration do
Winuipeg à North Bay. La Com-
mission du Transcontinental en prit
charge, et c’est alors qu'on y onvoya
des partis d’explorateurs,

Cs rapport, qui nesure la cons-
truction de ln section est du Trans-
continental, est arrivé tout dernière-
mont à Ottawa, Il a été un soulage-
ment pour les commissaires préposés
à sn construction. L'un d'eux disait
qu’une aussi bonne nouvells était le
plus beau cadoau de Noël que lo
Canada put fairo à ses citoyens. Ou
demandera sons pen des soumissions
pour la construction de l'immense
section comprise de \Winuipeg à
Québsc. l'intention des commisgai-
res est d’uccorder les coñtrats lo
le plus tôt possib'e, afin que les
soumissionnaires h-ureux puissent
sc procurer le bois nésessaire pen-
dant que nous avons d'excellents
chemins d'hiver, Quant aux travaux
‘d'arpentage, dans les Provinces Ma.
ritimes, ils ont été suspendus pen-
dant. la mauvaise saison,

—_———

EEPSIE
"À-Unlivredonnant les causes,symptômes,

: résultats de ces maladies, et le moyen de
érir,sera envo gralissuy demande.

.F.psox,36,rme deSalaberry.Montréal.
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do fautnisie.

DÉPARTEMENT

DEPARTEMENT POUR

le plus

SON1905
Nous avons en’ stock le plus grand choix dela ville,

en fait de marchandises de toutes sortes.

Inutile de spécifier aucune ligne, parce que nous avons

les mngazins les mieux nasoitis,

Nous vous invitons de vouloir bion venir visiter nos magasins,
ent nous avons pour les fêtes un très grand choix de muchnndises

,Visitez nos Départements, pour vous convaincre de nos

BAS PRIX.

OUR HOMMES,

DAMES,

DECARTEMENT DE HARDES IAITÉS,

:DEPARTEMENT DE VAISSELLE,

DEPARTEMENT DES JOUETS,
Vous on aurez pour tout fes goûts.

DÉPARTEMENT DKS MEUBLIS,

JUGEZ PAR VOUS MEMH
——meten

Toutle mois de Décembre nous auronsta pluisir de vous
satisfaire par les marchandises offertes dans tous

nos Départements.

grand magasin

de la ville de

C. O. Paradis.

4 pour cent d'escompte--UN SEUL PRIX

Temdealioliacliocote dele ol oli bilo if ocfeacfe 0 fenclonolindarPETE

Une spécinlitd.

Un très grand choix.

Le plus considérable de ln ville,

Une grande variété.

~

Nous défions toutes compétitions,  
Sorel,

i

i
i

;
 

CANADA,
PROVINCE DE QuEBEU,

District de ltichalion.

COUR SUPÉRIEURE
No 4673

Le DIX-NEUVIEME jour de
décembre mil neuf cent cinq.

(iin Vacance).

Ambroise Laviviere, enltiva-
teur, de la paroisse de St-Ours,
dans le District de Richelieu,

Demandent,
vs

Jasper Rowse, ci-devant de la
paroisse de St-Roch, dit District

fitats-UTnis d’A mérique.

Défendeur.
[l est ordonné an Défendenr

de comparailre dans le mois.

À. À. Bruneau.
À vocat du Demandeur.

CardIN & DEGnrannrnE,

Pl. GC. N.

28 lJéc, 1905.—2i

 

 

N'oubliez pris, pour les fêtes,
d'aller au magasin de A. À. La-
rochelle : c’est. là que vous trou-
verez les plus belles boîtes de
fantaisies, remplies de délicieux
chocolat New-Port, de Perrin

15 Déc. 1905.—1m

 — marge

MAISON A VENDRE — Une
maison en briques solide, à deux
étages, avec cuisino d'hiver et
d'été en briques solide aussi.

La maison a 30 pieds carré, ln
cuisine, 22 x 14 pieds, à un
étage.

Jélle est située sur un lot com-
plet, 66 x 132 pieds, sur lu rue
Charlotte, en face de chez Ama-
ble Lussier & Cie. Il y a un‘han-
gar, une écurie et un jardin
avec arbres fruitiers.

- S'adresser a.
À. C. TREMPE, marchand,

Sorel.

= onde

ler déc. 1905.—jno

 

Faites pour pci ot enfants,

dans les dernières modes et à

bon marché, il faut aller au

MAGASIN AU BON MARCHE.
D'ici ou jour de lAn tous les

prix des habillements pour hom-
mes et enfants, de même que
pour les dames, sont réduits en-
core de 20 p. 100. 11 fautécouler

tout notre'stock avant le jour
de l’an. Venez voir le Magasin
Au Bon Marché, voisin- de ches M: Fagnan;:Sorel,

#

de Richelieu, el maintenant ang

 

POUR

1

LIES FITS
NOI,
Et

JOUR de TA N-
 

Si vous voulez des bons Vins, Itière
ol. Porter canadion ou anglais, les
bons Brandy, Gin, tye, Liguours 6a-
nadiennes vfancaises, Mau Gazense,
Ginger Ale, Sods, Cire, pour les
fêtes, Allezau Magasin CHAGNON,

 

Pour vos I'hés, Cafés, Amondes ot
Raisins de toutes sortes l'ommes
Oranges, allez nu magasin on ACGNON

Cigares, Cigaretles, Pabsies de tou
les sortes, Pipes, ole

Allez au Magasin CHAGNON.

Four des Biscuits, Crackers, Su.
creries à lu livre.en bottes,Chocolats,
ete, tout cola est

EN VENTE CHEZ

I'.  N. CHAGNON,
MARCHAND,

Sorel PU,
Bell Tel. No 71, *

der Déc, 1905.—a

REDUCTION DE PRIX

20 pour 100
AU

MAGASIN A

BON Marche
1 . . .Jusqu'apres le ler janvier 1906.

Pour des Hardes Faites
pour Hommes

et Enfants,
DANS LES DRENIÈRES Monts

ST

À BoN Manou£k.

II faut aller au

MAGASIN A BON MARCHE.
Vous trouverez à cet établisse-
ment tontce qu'il faut pour

lu toilotle des hommes
et enfante, à des
prix très réduits.

Aux Dames
Pourvos manteaux d'aulomue

et d'hiver, Jupes, Tnpons, ele,
“ALLiÿA AU

“| Magasin au
bon-Marche.

- En face dwMarché Richeliet;
Voisitède lu--grocerie de

M<J, 0. Fagnan,.sors
14 Déc. 1905.—

r
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Banquesd'unsou
 

La faillite de ln York County,
: Loan & Savings Co., attire l'attèn-
tion publique sur la quantité consi-

dérable de capital que l'on peutfor-
mer avec les plus petites économies
du peuple, de l’ouvrier, de l’ouvriè-
re, de l’enfaut d'école, ai l'on met à

leur portée le moyeu de réaliser ces
éconoinies.

Les banques d Epargnes ne reçoi-
vent généralement au comptoir au-—

cuu dépôt do moins d'une piastre,
taudis que la plupart des paiements

fu:ts à la York County ne dépas-
crient pas 260 par semaino,

Mnis nous uvons à Montréal nue
o>s‘anisution qui met Ja buuque d’é-
prrgueà lu portée du tous les petits
évurgnistes et reçoit des dépôts À
p:tir d'un son. Il n’y à que le pla-
cu went du début qui soit d'une pias-
tic; après cela, on peut déposer
n'importe quelle somme à partir de
J: plus basse : un zou.

A ln banque d'Epargues de la

C:1$ ot du District de Montréal, et

t leux Où trois autres banques, sux
di-pôt de S1,00, on vous remettra
une boîte en acier, muniu d'une ou-

verbure pour y faire entrer l'argent

ot fermée par une solide serrure dont
Is banque garde In clef. En même
temps ou vous remet un livret,
Vous emportez la botte et le li-

vret & la mnisou et chaque fois que
Vous avez vu sou, ciuy sous, aussi
Liun que cing ou dix piastres, que
vous pouvez économiser, vous le
tauttez dans la boîte ct vons notez le
dépôt sur votro livret,
Quand vous jugrz que la somme

en vaut la poine, ‘vous portez la
bette à lu banque, qui l'ouvre,
compte l'argent, vérifie le livret et
vous crédite de la somme déposée
qui, alore, portu intérêt en votre

. fuveur à 3 p. c. par an.

Votre compte de dépôt,

ext inscrit aux livres de In banque,

ext dans les mêmes conditions que
boo comptes ordinaires : Vous pou-

v 2 enretirer les sommes dont vous

avez besoin, soit par chéques, soit
pur 1cÇus donnés au comptoir, 4 de-

su«nde.

Mais co qu’il y a dans la boîte
est SACrÉ; VOUS ue pouvez pas y

toucher avant d'avoir fait ouvrir la

butte à lu Leer L'enfant qui à

ne bats"peus ide ce genre,

évite donc vit oi tore teutation de

gispiller do teen owemps quel-
ques sous tt de perdre ainsi tout le
fruit du bou mouvement qu'il à eu

lorsqu'il à mis ses sous à la banque.
A Torouto, 1 exiete une basque

sp ele d’epuigued, constituée cn
co,uration tous lu now de “The
F «ny Bavk of Toronto” qui reçoit
de véputs à paror de deux sous,

Flic u un fonds de garantis cous-

titué pur un “bond” ou cautionne-

we ot de $25,000, signé par quel-
Ques-vus des plus tiches citoyens

de Toronto, et garanti en outre par
uno compagnie d'assurance,

Lu Penny Buuk do Toronto fonc:
tioune sous de enges restrictions ;

95 p.c., de ses dépots doivont Ître
plvués à la cuisse d'épargues du gou-
vernement fédéral qui, par faveur

spéciale, paie sur ce déput un intérôt
de 3 1-2 p.e. La banque elle-même
puie 3 p.o. d'intérôt À ses déposanta
et la différence couatitue le seul re-
venu dont elle dispose.

Son aéministration, d'ailleure, est

peu couteuse. Les directeurs, lu pré
sident oxetcent leute fonctions gua-

tuitement. Le personnel du bureau
central seul est payé ; celui du suc-
curagles ne reçoit ancuu salaire.

La bureau principal est ouvert de
10 heures du matin à 5 heures du
roir sauf le eamedi où il est fermé à
une heure. Les succursales sont ou-

vertes le soir, de 7 1-3 à 9 heures,

La Penuy Bauk n aussi des guc-
cureaies dans 26 écoles publiques.

Elle a actuellement 858,000 dé-

posés à ln cnisso d'épargnes du gou-
vernewent.

loraqu'i

Nousavions donc raison de dite.

que ls victim's de ln faillit: de In
Yok County Loan & Savings Co.|
dumoins, celles de Moutréal, avaient

gu@abord, le tort d’aller confier

 

le fonctionnement, tandis qu'elles
ayoient à leur portée dus moyensde
placer leurs petites épargnes, quand
cela leur fuisait plaisir et avec tou-

tes leurs garanties possibles.

I] est vrai qu'on: ne leur promet-
tait pas de les créditer pourune plus
forte some que celle par vlles ver-
sée, mais, à la lumière des faits, la

sécurité du placement ne vant-elle

pas mieux que toutes ces promesses

de vous rendre plus quo vous m'a-

vez donué ?

[~~]

Une veuve bien avisée

Un paysan eur ie point de mou-
rir appelle sa femme ot lui dit :
—Machère, je vais mourir et je

veux faire mon testament, Je pos-

sède pour toute fortune uu cheval
et un chien, Tu vendras le cheval
et en donneras le montant À mes pa-
rents. Quant au chien, garde-le

pour toi.

Et le pauvre paysan mourut.
Le temps consncré à la douleur

première écoulé, la paysanne, dési-

rant uccomplir les dernières volouté

de sou mari, s'en fut au marché

avec le cheval et le chien et les mit

en veute, Ou lui offrit cent dollars

pour le cheval mais on ne voulait

pas acheter le chien,
—Je ne veuds pus l’au saus l’au-

tre, dit la femme ; donuez-moi cent

dollare pour le chien ct je vous
laisse le cheval pour un dollar,

L'acheteur accepta le marché
quoiqu'il le trouva original.

Le lendemain, la femme obéissan-

te, remettait un dollar, prix du che-

val, aux parents du défunt, et gar-

dait les cant dollars, prix du chien.

meme

NE DORMENT PAS BIEN

Sans sowameil, il ne saurait y avoir

ni force physique ni force morale,

Per conséquent, l'insomnio constitue

nne condition dangereuse. Rien ue
restaure aussi sfirement le sommeil

commo Ferrozone, il est inoffeusif—

c'est un tonique nourrissant ob forti-
fiaut, Feriozone ravive chaque par-
tie du corps, rend les nerfs durs, re-
construit complètement le syetemo.

La cause d'insomnie est éloignéo—la

Santé 054 restaurée—Vvous pouvez tra.

vailler, manger, dormir—ot vous
VOUS sentez Commo uno autro person-

ne après avoir fait usage de Forro-

zone. N'ubandonnez pus lu partio—

Ferrozuno cyûte 60c la boîte chez
tons los marchands. Ayez on nujour-

d'hui,

 

Compagnie etVariation
RICHELIEU et ONTARIO

DU PORT DE SOREL,
—

Lo Québec ot lo St-Iréné, tous les
jours, à port lo dimancho, pour Qué-
bee, à 9.45 hrs p. m., ot pour Moat.
réal ontro minuit et une houro.
Le Berthier, capitaino A, Robillard,

ontre Montréal ot Trois. Rividres,
arrêtant nu Port-St-François, Grand.
Nord, Berthier, Sorel, Lanoraic,
Lavaltrio, St-Sulpice, onallant ot re-
venant.
Départ do Sorol pour Montréal,

le pnororodi à 5 hrs p. m.
épart de Sorel pour Trois-Riviè-

on, os mardis, et vondrodis, vors
7 houres p. m.
Lo Chambly, pour Montréal le di-

manche et le mororodi soir, à 5 hrs.
p. m. Pour Chambly et les ports
intermédinivos, le mardi ot le von.
dredi, à 5 heures p. m.
La Mouche-à-Feu, do Sorel pour Bor-

thier, tous los jours, oxcopté le samo-
di et le dimancho, à 8.30 houres a. m.
et 3.00 houres p. m, Do Borthior
pour Sorel à ll houros n. m, ot §
heures p. m

li n'y u pas do traverse do Sorel 3
Berthier, lo samodi matin. Pas do
traverse lo dimanche,
Du samedi soir au lundi soir in-

clusivomont, des billots de promidre
classe, à moitié prix soront vondus
sur los bateaux de la Cie du Richo-
lion pour un-voyago allor et rotour,
Pour toutos informations, s’adros-

sor au bureau de la Civ, A Sorel,
F. GELINAS Agent,

 

 Mai 1905.

leura fonds à une ivstitution étran-.

gère qu’elles ne connaissaient pat| -
et dont elles ne pouvaient surveiller:

GENE DiYATE
BNTRE

PIERREVILLE ET MONTREAL.

SS. “FLORIDA”
—SAISON 1905—
—

Le SS. “Florida” voyagera en-.

tre Pierreville et Mont-

réal comme suit:

DEPART DE PIERREVILLE

Les dimanches à 9 hrs a, m., ot los
mororedis do chuque somaino à 2 hrs
p. m,, avrêtant à ST-FRANÇOIS Du
LAC,'PIERREVILLE MILLS, STE-
ANNEpe SOREL, SOREL, arrivant
à MONTREAL, Shod No 3,CANAL
LACHINE, les dimanches ot mor-
crodis soir à 11 hrs p. m.

DEPART DE MONTREAL.

Los mardis et vondredis do chaque
semaine 4 11 bras a. m, arrêtant à
SORSL, STKANNE pe SOREL,
PIERREVILLE MILLS, S1-FRAN-
O13 pu LAC ot arrivant à PLERRE-
LILLE le mémo soir à 11 hrs p, m,

Arrêt à Sorel, le dimanche, de 2.30
à 3 ws p.m.

Le port de PIERREVILLE
MILLS comproud les paroisses de
NOTRE DAME pe PIERREVILLE
ot do In BALE-pu-FEBV RE,
Le port de ST-FRANGOIS-pu-

LAC compprond les paroisses do SI-
PIE-pe-GUIRE et ST-BONAVEN-
TURE D'UPTON,
Le port de PLERREVILLE cow-

prond los paroisses de ST.ELPHE.
GL, ST THOMAS ve PLKRREV1L-
LE, ST-ZEPHIRIN pg COURVAL
vu ST-JOAUHLM pe COURVAL,
Pour tous autres renseignements

concernant los taux de pussuge, fret,
cote, etc, s'udresser à bord au CAPT
YERGEAU od a IL. E. GERMALN,
coms.

la traverse de PIERREVILLE a
LOUISEVILLE, Le dimanche. Départ
de LOUISEVILLE pour PIERRE-
VILLE M'LLS à 8.34 hrs a. m., et le
mercredi, à 9 hrs a, m.

Le mardi et le vendredi, départ de
PIERREVILLE MILLS pour LOUI-
SEVILLE 2 9 p.m, A. OAYA,
commis du PIERREVILLE.

JACOB LAPERRIKRE, Aguut,
Prorreville.

P. DESMARAIS, Agont,
» Pierreville Mills.

F, PELLETIER, Agent,
St-Frangois-du- Lac.

G. MASSICOTTE, Agent,
66 Rue Bousecours, Montréal.

J. A, TAIBAUDEAU,
Agent à Sorel.

Par ordre

A: À: MONDOU, gerant,

Pierreville, Que.
B.-Raccordements à Sorel avec la

cie Riohorion & Ontario pour Québec,
Trois-Rividres, tous les ports sur la
Rivière Onumbly et le Nord du St-
Lauront.
Atterrago : Montréal, Shed No 3,

Canal ; Sorel, Quai de la Cie du Ri-
cheliou. ’

Téléphone St-Laurent.
Montréal : Bell Téléphone No 2641,
14 avril 1905.—SS

 
 

Vapeur “‘Préfontaine”
ENTRE

MONTREAL,
CILAMPLAIN

ET QUEBEC.
Départ do Sorel pour Montréal, le

dimanche, à midi, ot lo morcredi, da.
raut l’avant-midi.

Départ de Sorel pour Québec, le
lundi soir ot lo joudi sou, vers J hrs.

Fret roçu et délivré tous lo jours
au hangar par

L. ST-HILAIRE,
”Agont à Sorol.

14 avril 1905.—s8

LORSQUE VOUS
DEVENRZ VIEUX

Le corps doit être rapiécé —les tis-
sus détériorés doivent être recons-
truits ot les organes ébranlés doivent
être restaurés—lo rang demande une |

nourriture extra. Los vieilles gous
ont busoin do Ferrozone, parce qu'il
ravive ob renouvelle commenul autre
remède n'est capable. Forrozone dôn-
ne cotto sorte do force qui vous rend
bien portant, éloignela enduoité du
vicillo Age et vous do nouveau jeune
ot élégant. Oubliez l'épuisomontiner-
voux, ronouvéles votre énergie vita-
lo, ot voritres de nouveau dans la.jeu-
nesso do la vie, Votre remède, d'est
Ferrozons, soulement 50cts In boîte

| ohez toustes marchands. 
«

-

jours"excepté le

 
Le VAPEUR PIERREVILLE fera -

la Cité de Montréal. Etablie en
|_ 1850,

1 Ca 117:J,oe $1,000,000.00
Actif net excédant.. ‘460 1000.00
Dépôt au gouverne-
ment du  Oanada
pour la garantie des
porteurs de polices.  60,000,00
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Horaire des trains deSorel, côrrigésau
1erDécembre 1005‘ _

pans

a

duuintsDÉPART de©t'es stations F-
médiaires, faisant:Sorel, tous les ©a Sonnection avec. les
rains a rand-

oROoME, à Tronc et de l’Inter-

; &. Il. colonial, pour l’Est
et l’Ouest. :

Express pour:St-
Lambert et les sta-
tions ‘ intermédiai-

ue Mont-

7.30 Hrs vie do i a
ec emen e

A. n. doShank aussi con-:
nection avec les
trains du O.V.R. et
et D. & H. pour
New-York, Boston,

. He ress pourPier-
11.30 h. a.m, reville et les étations

intermédiaires.

Express pour St-
Hyacinthe, Jonction
de Iberville et tou-
tes les stations in-
termédiaires. Fai-
sant connection à
Iberville avec le
O.P.R., le C.V.R. et
les trains du Rut-

* land, pour Boston,
New- ork, etc.
Chars dortoirs de

St-Hyacinthe à Bos-
ton via le Rutlaud
Ry., char allant
direct de Sorel à
Boston via Iberville,
et Rutland, R.R.

Express & our
Montréal, St-Lam-
bert et stations in-
termédiaires, ausei

3.50 h. p.m. pour Boston, New-
X York et Portland

via St-Lambert.
Chars jusqu’à

Montréal sans chan-
gement.

Express pour
Pierreville et sta-
tions intermédiaires.

33-3355 Inoppouns

7.25 h.p. m,

ARRIVE a So-
reltousles jours Train Express de
excepté le di- Pierreville et sta-

manche à tion intermédiaires.
7.16 hrsa. mm,

Express d’Iberville
Jonction, St-H y a-
cinthe et stations
intermédiaires.

Pxnressde Mont:
r t Lambert e

11.20h. a.m, gatlons interms-
diaires.

Express de Pierre-
p.m. ville et stations in-

termédiaires.

Express de Mont-
7. 15 .2p. tu. réal, St-Lambert et

stations  intermé-
diares.
Train local de St-

Hyacinthe et sta-
tions intermédiai-
res.

Trains du Dimanche
LAISSE Sorel pour Pierreville à

11.30 hrs a. m. et à 3.50 hrs p. m. pour
Monuréal via St-Lambert.
ARRIVE de Montréal à 11.15 hrs

a. m. et de Pierreville à 3-1 h. p. m.

10.40h. a.m.

3.151,

7.50 h.‘p. mm.

 

Billets de passages en vente à toutes
les stations. .

O. B. HIBBARD, R.A, TRUDEAU,
Gérant Général. Surintendant-

J. A. PROULX,
Agent local pour lesbillets.

J. GQ MOQUIN,
Agont à la station.

Sorel, 1er août 1805

MONTREAL - GANADA
Cie d'Assurance contro I'lncondi

Ci-devant la Compagnie d’Assu-
rance Mutuelle contre le Feu de

 

Sinistres payés à date. 353,1021.00
Compagnie indäpendante.

Ses taux sontde 20 à 25 ojo moins
élevés que ceux de l’Association
J Assureurs.

. A. LABREOQUE...Président
5 B. LAFLEUR... Gérant

BUREAU PRINCIPAL :
50 ST JAGQUES, Bdifico “ LA Presse *
MONTREAL

BUREAU A SOREL,
Coin des rues Rol etGeorges

J. A.PROULX,
Agent.

27 mai 1904.—a   

     
 

60 YEARS’
EXPERIENCE  

  

 

TraoE Marre

JLsending a sketch and description epmay
ET ascertain our opintou freewhew!

event]on,1 probablyA Communes
tions Sonfident al.
‘senthae.dise pencr for securt

Patents taren throrough Munn & ten

"ScientificFimerican,
A handsomely  sereniidsfoomeekly. Laor
culation of an
Wil four§loaSL onfo ;by ali ne

&GosCeNeTE
sr Ot, Washington,

_

“Capital:pa
“Fondspart—

: paysblés dans tousles:‘pays

Dépots reçus et

-

15 Mars 1903.—a |
v MHASH,

BANQUED'HOCHÉLAGA
Réserve.”1200,000
mn

Lettres:-de-crédit, éirculaires émises à.cexBufeau, e

Traites vendues et collectées sur toutes.des <principales
villes du

‘CANADAET DESETATS-UNIS
ARGENT

FRANÇAIS,‘ANGLAIS, AMÉRICAIN;

| ACHETE ET VENDU.

_, SuccursaleàSorel
Coin-des Rues du Roi et Georges,

 

TÉLÉPHONE BELL No. 9

 

     

ee,+00:$2,000,000..

du monde; .

intérêts accordés:

‘

j. A. THERIEN,

Gérant.
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ON DEMANDE
DEUX CENTSFILLES pourfaire des chemises,

Les jeunes apprenties, tout en apprenant à coudre,

peuvent se faire un salaire de $3 à $8 par semaine.

 

S'adresser au Gérant de

La Montreal Suspenders and

Umbrella Co

À LA MANUFACTURE

36 Rue AUGUSTA, - - SOREL

-10 Novembre, 1905.—a.
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UN AMEUBLEMENTPo
Xd De Salon ?
pepo De Boudoir ?

De Salle à Manger?
De Chambre à

Un Ameublement complet?

Nous avons tout cela, et à
la portée de toutes les bourses.

Nos prix sont les plus bas %
pour argent comptant, nos ’y
conditions sont les plus fa-
ciles pour ceux qui ont be-
soin de crédit. .

Venez nous voir. Les visi-

ront les bienvenus.
 

Ouvert le Soir jusqu'a10 hrs.

oucher?

les acheteurs se- Ne,

 

 

F LA  

  
POINT

1449 Rue Ste-Catherine-Est, 25%cara.
MONTREAL.

  

  
 

 

La Cie FElectrique

de Sorel.

| Bureau et usines Rue Elisabeth:|.

piès de l'usine à gñz.

les fournitures pour: appareilsélec
triques, *

Bell, Tell, No1s.

Botte Poste No TE

-RALPH B. MoDUNNOYGH

Se charge de contrats pour-inatal-| - €
Jätions électriques de tous ‘genres 5

Elle tient aassi en stock toutes |

Sorintendant: 2m:

Nous falsons uatie
Panneausinichelés cLet
Un ons paranneau donelefoyrnean.

  301Décembre1905,5=e Sorel, 30 Sept. 1904s

eager rdeddenesomux, --!
BreraVoying‘descriplifs.

x.Maaons”TEE

 

atronsdidifférents. .

 

L
y 


